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Andrea Saba voue une passion culte au loup, dans ces montagnes, ces vallées verdoyantes du pays grenoblois qu'il sublime depuis l'âge de treize ans, alors qu’il n’était qu’un jeune berger.


Né le 22 juillet 1941, à Grenoble, après des études techniques, il devient chef de chantier à La Ciotat, puis commercial en produits diététiques. Il finira par créer son propre réseau de distribution. Mais la Bête ne le lâche pas !


Au contact de la poésie de la vie qu’il sait écouter, le loup entre dans son univers avec tous ses mystères. Andrea Saba se lance, dès lors, sur la piste fantasmagorique de la « Bête du Gévaudan » et poursuit, durant de nombreuses années, ses investigations. Parcourant, par monts et par vaux, les contrées les plus reculées du Gévaudan (qui appartient aujourd’hui au département de la Lozère), il se documente, rencontre sur les lieux les derniers passionnés par cette légende, qui y laisse des traces indélébiles, et soulève l’un des grands points d’interrogation de l’Histoire de France.




Le 30 juin 1764, au hameau des Ubs, à Saint-Étienne-de-Lugdarès, en Gévaudan, meurt une fillette de 14 ans, nommée Jeanne Boulet. Sur le registre de la paroisse, le curé Antoine Souchère écrira le lendemain, jour de la sépulture : « Tuée par une Bête féroce ».


Ainsi commence, Mesdames et Messieurs, chers lecteurs, l’énigmatique affaire de la Bête du Gévaudan, que nous allons conter dans ce livre tout en essayant de comprendre ce qui a bien pu se passer grâce à un travail d’investigation minutieux destiné à vous dévoiler l’ensemble des éléments qui vous aideront à vous faire une opinion sur ces mystérieux événements qui se sont déroulés sous le règne de Louis XV.


Je vous indiquerai ma propre thèse, inédite, au sujet de cette Bête.


Accompagnez-moi donc en Gévaudan, à la poursuite de la Bête qui n’a pas fini de vous surprendre, comme elle me surprit le jour où je l’ai découverte moi-même, dans un ouvrage tel que celui-ci, qui me donna l’irrésistible envie d’en écrire un à mon tour, après vingt ans de quête curieuse, à la recherche de la vérité, ou plutôt d’une vérité, la mienne. Peut-être sera-t-elle aussi la vôtre, lecture faite.


Andrea Saba




Première partie
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Les attaques




Chronologie des événements : 30 juin 1764-19 juin 1767


J’ai effectué une compilation aussi exhaustive que possible des témoignages de l’époque, en reprenant les expressions de ceux qui les ont relatés. Parfois, les dates sont précises, parfois non. Parfois les noms des personnes agressées par la Bête sont donnés, et même les âges, parfois non. Parfois de nombreuses précisions sur les lieux précis des attaques et leur déroulement sont données, parfois non.


~ 1764 ~




	30 juin : hameau des Ubas, paroisse de Saint-Étienne-de-Lugdarès – Jeanne Boulet, 14 ans – Tuée par une Bête féroce (acte de sépulture).


	8 août : Masméjean d’Allier, paroisse de Puy-Laurent – Une jeune fille, 15 ans – Dévorée.


	30 août : Le Cheylard-l’Évêque – Un jeune garçon – Dévoré.


	1er septembre : Pradels, paroisse de Chaudeyrac – Un garçon, 15 ans – Dévoré.


	6 septembre : Les Estrets, paroisse d’Arzenc de Randon – Une femme, 36 ans – Elle travaille dans son jardin potager, à côté de sa maison, en fin d’après-midi. La Bête la prend à la gorge et commence à la dévorer. Des hommes accourent, armés de haches et de fourches. La Bête s’enfuit. C’est la première fois que des témoins la voient.


	16 septembre : hameau de Choisinets, paroisse de Saint-Flour de Mercoire – Un jeune garçon vacher. Il rentre du pâturage. Ses vaches sont loin devant lui, sur le chemin. La Bête le renverse et lui ouvre le ventre. On le retrouve mort, baignant dans une mare de sang.


	26 septembre : Thort, paroisse de Rocles – Une fillette, 13 ans – Égorgée puis dévorée.


	28 septembre : Rieutort-de-Randon – Une fillette, 12 ans – Elle ramène les vaches du pâturage, seule, derrière le troupeau. Elle est à quelques pas de sa maison. La Bête lui saute dessus, depuis une roche surplombant le chemin. Elle égorge la fillette, et commence à la dévorer. Sa mère et ses deux frères se précipitent en criant. La Bête s’enfuit.


	7 octobre : Apcher, paroisse de Prunières – Une jeune fille, 20 ans – Décapitée par la Bête, qui emporte la tête avec elle. On retrouvera la tête, en partie dévorée, une semaine plus tard.


	8 octobre : Le Pouget, paroisse de La Farge-Montivernoux – Un garçon, 15 ans – La Bête le saisit à la tête, qu’elle lacère avant de l’arracher presque totalement du tronc.


	10 octobre : hameau des Caires, paroisse de Rimeize – Un garçon de 15 ans. À la fin de l’après-midi, il va chercher de l’eau à une source. La Bête lui saute à la tête. Des lavandières accourent, et menacent la Bête avec leurs battoirs. Elle s’enfuit. Le garçon a le visage écorché, mais il est vivant.


	10 octobre : Bergounhous, paroisse de Fontans – Une fillette (10 ans) et ses deux frères (6 et 13 ans) – Le même jour, à 5 kilomètres du lieu de l’attaque précédente, à la tombée de la nuit. Les enfants ramènent le troupeau à l’étable. La Bête bondit sur la fillette. L’aîné de ses frères se précipite avec sa baïonnette et la chasse. La fillette est vivante, blessée à la tête et aux bras.


	15 octobre : Contradès, paroisse de Sainte-Colombe-de-Peyre – Un enfant de 10 ans – Décapité par la Bête, qui dévore ses poumons.


	19 octobre : hameau de Grazières, paroisse de Saint-Alban – Une jeune fille de 21 ans – Surprise par la Bête au crépuscule, alors qu’elle garde un troupeau au pâturage. Dévorée.


	30 octobre : Chauchailles – Une femme – Attaquée par la Bête alors qu’elle garde un troupeau de moutons. Visage lacéré. Des bergers voisins se précipitent, éloignent la Bête. La bergère est vivante, les lèvres déchiquetées.


	25 novembre : Buffeyrettes, paroisse d’Aumont – Catherine Vally, 65 ans – Surprise par la Bête alors qu’elle mène sa vache à une sagne pour la faire boire. Décapitée, poitrine dévorée.


	15 décembre : La Fage, paroisse de Védrines-Saint-Loup – Catherine Chastang, 45 ans – Attaquée par la Bête alors qu’elle garde son troupeau de vaches sur un pâturage à proximité du village – Décapitée. On retrouve sa tête à cent pas de son cadavre.


	20 décembre : Le Puech, paroisse du Fau-de-Peyre – Une fillette de 12 ans – Attaquée alors qu’elle se trouve dans le jardin de la maison de ses parents. Décapitée.


	22 décembre : Prades – Une fille – Dévorée.


	24 décembre : Chaulhac – Un petit garçon – Dévoré.


	27 décembre : Chaulhac (le même village que trois jours avant) – Un garçon – Éloigne la Bête avec un bâton alors qu’elle s’approche de lui.


	27 décembre : Boussefol, paroisse de Rieutort-de-Randon – Une jeune fille de 19 ans – Quelques heures après l’attaque de Chaulhac. Dévorée.


	28 décembre : Saint-Martin-du-Born – Une fillette de 12 ans – Attaquée par la Bête à proximité d’un bois. Immédiatement secourue par son père, qui éloigne la Bête avec un gros bâton. Indemne.


	30 décembre : Le Besset, paroisse de La Besseyre-Saint-Mary – Martial, jeune berger – Dévoré.





~ 1765 ~




	1er janvier : Le Falzet, paroisse de Chanaleilles – Un jeune garçon de 16 ans – Dévoré entièrement après avoir été dépecé par la Bête. On ne retrouva que des lambeaux de chair.


	2 janvier : Le Mazel de Grèzes – Jean Châteauneuf, 14 ans – Dévoré alors qu’il garde un troupeau sur un pâturage.


	6 janvier : Saint-Juéry, paroisse de Fournels – Delphine Courtiol – Surprise dans son jardin, le matin de bonne heure. Égorgée. Alors que la Bête est en train de la dépecer, les gens du village accourent avec des chiens. Elle abandonne le cadavre et fuit.


	6 janvier : Morsange, paroisse de Maurines – Une jeune fille – Quelques heures plus tard, il est onze heures du matin, à l’heure de la grand-messe (nous sommes dimanche) près d’un petit bois. Égorgée puis dévorée.


	7 janvier : Rieutort d’Aubrac – Une jeune fille – Dévorée.


	12 janvier : Le Villaret, paroisse de Chanaleilles – sept enfants, dont le jeune Portefaix – Nous décrivons par ailleurs le combat de ces jeunes bergers, qui finirent par éloigner la Bête après une lutte pour la vie d’un courage exemplaire.


	12 janvier : Le Pont d’Arrifattes, paroisse des Laubies – Quelques heures plus tard, la Bête attaque trois hommes, qui la repoussent avec des piques – Indemnes.


	12 janvier : Le Mazel de Grèzes – Un enfant – En fin de journée, elle finit par tuer, dévorant l’enfant isolé.


	14 janvier : Lescure, paroisse de La Chapelle Laurent – Un garçon de 13 ans – Dévoré.


	15 janvier : La Bastide – Catherine Boyer, jeune fille de 20 ans – Attaquée alors qu’elle est en train d’épandre du fumier dans un champ. Défigurée par la Bête (une partie de la chevelure scalpée, une oreille arrachée) avant d’avoir la vie sauve, grâce à des hommes rapidement accourus.


	16 janvier : paroisse de Saint-Just – Une jeune fille de 14 ans – Surprise par la Bête, elle réussit à la mettre en fuite toute seule, en se battant à mains nues. Elle ne sera pas tuée, mais sérieusement blessée au visage : lèvre supérieure déchiquetée, oreille gauche arrachée, nez dévoré, joue gauche lacérée.


	22 janvier : Chabanolles, paroisse de Lorcières – Jeanne Tavanelle, jeune femme de 25 ans – Alors qu’elle quitte les champs de la Bisado, à la tombée de la nuit, la Bête la surprend. Elle se défend avec un couteau (que l’on retrouvera dans sa main) avant d’être décapitée et d’avoir la poitrine dévorée.


	23 janvier : Venteuges – Un enfant de 3 ans – En plein village, la Bête pénètre dans une cour, se saisit de l’enfant, escalade un mur et l’emporte loin du village où elle le dévore.


	24 janvier : lieu non précisé – Une fillette de 11 ans – Attaquée alors qu’elle est dans le jardin de la maison de ses parents. Un cavalier qui se trouvait à proximité met immédiatement la Bête en fuite. Indemne.


	29 janvier : Lorcières – Une jeune fille – Dévorée par la Bête. On ne retrouva pas son cadavre.


	30 janvier : Montchamp – Une fille – Surprise alors qu’elle est en train de laver du linge dans la rivière. Éloigne la Bête en la menaçant avec son battoir. Indemne.


	30 janvier : Charmensac, paroisse de Saint-Just d’Auvergne – Une fille – À moitié dévorée par la Bête, mais toujours en vie. Elle est secourue par des paysans qui l’amènent à l’hôpital de Saint-Flour où elle meurt peu après des suites de ses profondes blessures.


	1er février : lieu non précisé – Un enfant de 8 ans – Il joue sur le pas de la porte de la maison de ses parents. La Bête l’emporte à 200 pas et commence à le lacérer. Le père de l’enfant accourt avec son chien et fait lâcher prise à la Bête. Blessé au cou, il survivra.


	2 février : Rieutort-de-Randon – Un groupe de paysans – La Bête se fait menaçante, mais les paysans l’éloignent avec leurs bâtons.


	9 février : Mialanettes, paroisse de Malzieu – Marie-Jeanne Rousset, fillette de 9 ans – Attaquée sur le chemin, et décapitée par la Bête. On retrouvera sa tête dans un bois, à moitié rongée, les yeux curieusement intacts.


	17 février : La Chapelle-Laurent – Un petit garçon – Dévoré.


	17 février 1765 : lieu non précisé – Une fille – Surprise par la Bête alors qu’elle se rend à la messe, elle est secourue par un homme et ses chiens. Indemne.


	21 février : Chanac – Bonavel, aubergiste, et son fils – Sur la route d’Aumont, l’aubergiste conduit quatre mulets chargés de morue séchée. C’est son fils qui réussit à mettre la Bête en fuite. Indemnes.


	22 février : Montel, paroisse de Javols – Deux enfants – Ils sont au bord d’une fontaine, où ils viennent chercher de l’eau, quand la Bête les attaque. L’un des enfants se défend avec sa bassine. L’autre doit la vie à un chien, accouru en entendant les cris des enfants, et qui prend la Bête au col, lui faisant lâcher prise. Indemnes tous les deux.


	24 février : La Molle, paroisse de Termes – Une jeune fille de 18 ans – Attaquée par la Bête, mais immédiatement secourue, elle survivra à ses blessures.


	25 février : Pénaveyre – Un enfant – Dévoré.


	28 février : Fournels – Une femme et sa servante – Alors qu’elles se rendent à la messe, les deux femmes sont attaquées par la Bête. La servante se couche sur celle-ci, libérant sa maîtresse, qui sera indemne. Des hommes accourent et mettent la Bête en fuite. La servante survivra, bien que blessée au visage, au cou et au bras.


	28 février : Chabrier, paroisse d’Arzenc-d’Apcher – Une petite fille de 8 ans – Le même jour que l’attaque précédente. Emportée et dévorée par la Bête, on ne retrouve presque rien de son cadavre, seulement la tête, les pieds et quelques entrailles.


	1er mars : Le Fau-de-Brion – Une fillette de 7 ans – Attaquée par la Bête alors qu’elle se trouve sur le pas de la porte de la grange de son père. Celui-ci se précipite, alerté par les cris de sa fille, et réussit à éloigner la Bête. Mais la fillette ne survivra pas à ses graves blessures.


	4 mars : Ally en Auvergne – Une femme de 40 ans – Dévorée.


	8 mars : Une fillette de 10 ans – Le Fayet, paroisse d’Albaret-le-Comtal – Décapitée par la Bête, qui dévore également un bras, un sein et une épaule.


	9 mars : Ligonès – Une fille de 30 ans – Elle rentre des champs avec son père, qui la suit à quelques pas, une houe et une pelle sur l’épaule. En vue du village, la Bête se précipite sur la fille, et l’égorge avant que son père ait le temps d’intervenir. Elle perd tout son sang et meurt.


	11 mars : Malavieillettes – Marie Pougnet, 3 ans – Alors qu’elle joue devant la maison de ses parents, la Bête l’emporte et la dévore à moitié. On retrouvera son corps dépecé, le ventre ouvert, les cuisses dévorées, le visage lacéré.


	11 mars : Saint-Alban – Un jeune homme de 20 ans – Le même jour que l’attaque précédente, la Bête surprend un homme devant le château du comte de Morangiès, mais elle prend la fuite devant la vigoureuse défense de celui-ci.


	12 mars : Saint-Alban – Une jeune fille – La nuit suivante, la Bête revient dans le même village, où elle poursuit une jeune fille qui réussit à se réfugier dans une maison.


	13 mars : Albaret-Sainte-Marie – Un enfant – La Bête le surprend alors qu’il joue sur le seuil de la maison familiale, mais elle prend aussitôt la fuite devant l’intervention des hommes de la maison. Indemne.


	13 mars : Prugnières – Un petit garçon – Le même jour, elle pénètre dans un autre village et tente de s’emparer encore d’un enfant. Elle est également mise en fuite par les hommes du village. Indemne.


	13 mars : Chanaleilles – Un petit garçon – Le même jour encore, la Bête finit par dévorer un enfant après l’avoir enlevé.


	13 mars : Le mas de la Bessière, Le Rouget, paroisse de Saint-Alban – La mère Jouve, 35 ans, et ses trois petits-enfants (1, 3 et 6 ans) puis son fils aîné – J’évoque longuement (comme il le mérite) cet épisode héroïque dans le chapitre suivant cette chronologie.


	14 mars : L’Estival – Une femme – Alors qu’elle sort de chez elle, la Bête se précipite. La femme a juste le temps de rentrer par la porte restée entrouverte.


	18 mars : Saint-Chély – Un jeune garçon – En lisière d’un bois, la Bête attaque le garçon qui hurle, des hommes arrivant immédiatement pour la mettre en fuite. Indemne.


	20 mars : Aumont – Un jeune garçon de 10 ans – Dévoré.


	22 mars : Saugues – Trois bûcherons – La Bête les surprend alors qu’ils coupent du bois dans la forêt. Ils se défendent avec leurs haches, qui font peur à la Bête. Indemnes.


	29 mars : Fournels – Un enfant – Attaqué, l’enfant repousse la Bête avec une pique, en attendant du secours. Indemne.


	29 mars : Le Cheylaret, paroisse de Javols – François Fontugne, garçon de 9 ans, et sa sœur, 17 ans – Le même jour, deux jeunes gens sont attaqués alors qu’ils sont sur un chemin, en vue du village. La Bête s’acharne sur le garçon, malgré la résistance de sa sœur, qui n’arrive pas à lui faire lâcher prise. Finalement, la Bête entraîne le jeune garçon dans un bois, où elle le dépèce à moitié, s’acharnant sur la poitrine, dont il dévore le cœur et les poumons. La jeune fille est indemne.


	29 mars : Le Cheylaret, paroisse de Javols – Un berger de 14 ans – Quelques instants plus tard, à moins d’une lieue de sa dernière attaque, la Bête frappe pour la troisième fois de la journée. Le garçon, adossé à un arbre, se défend courageusement avec une hallebarde, dont il s’était muni par précaution, ce qui fait fuir la Bête. Indemne.


	2 avril : Grèzes – Un jeune berger – La Bête vient vers lui, sur le chemin. Il se précipite dans un fourré de broussailles et reste immobile, caché. La Bête s’éloigne. Indemne.


	3 avril : Bergougnoux, paroisse de Fontans – Jacques Giggelin, dit Gibbin, 10 ans – Attaqué alors qu’il garde les vaches dans un pâturage. Malgré l’intervention de son grand frère, accouru pour lui porter secours, il meurt déchiqueté. Son frère est indemne.


	4 avril : La Roche-Redon, paroisse de Saint-Alban – Dauphine Annez, jeune fille de 13 ans – Attaquée près du hameau de Mézery de Saint-Denis, la Bête la saisit au cou et la transporte à l’écart. Après l’avoir décapitée, la Bête lui dévore la poitrine.


	5 avril : Donnepau, paroisse d’Arzenc-de-Randon – Quatre jeunes bergers – Ils gardent leurs troupeaux sur la même pâture quand la Bête surgit, enlève l’un des jeunes enfants et le dévore, sans que les trois autres (qui seront indemnes) ne puissent intervenir, sous le coup de la surprise.


	7 avril : La Clauze, paroisse de Grèzes – Gabrielle Pélissier, 17 ans, et sa sœur – Elles viennent de quitter un pâturage, et sont en vue du village, quand la Bête se précipite sur Gabrielle, qu’elle entraîne dans un bourbier, sa sœur s’enfuyant en courant (ce qui lui vaudra de rester en vie). Décapitée, puis dévorée. L’histoire dit que Gabrielle était une très jolie fille, et que sa sœur devint folle après cette dramatique attaque.


	8 avril : Chaudeyrac – Une petite fille – Tuée.


	16 avril : Chaudeyrac – Un cavalier – Dans le même village, quelques jours plus tard, la Bête attaque un homme à cheval. Le cavalier réussit à fuir, indemne.


	18 avril : Le Besset, paroisse de La Besseyre-Saint-Mary – Martial Charrade, 13 ans – Attaqué par la Bête alors qu’il garde un troupeau, sur un pâturage près du lieu-dit La Vachèlerie. Atrocement dépecé. La Bête a dévoré les cuisses, les joues, un œil.


	19 avril : Paulhac – Un enfant – Dévoré par la Bête, qui n’a laissé que les os.


	21 avril : Aumont – Un garçon de 18 ans – La Bête l’attaque alors qu’il participe à la première chasse générale de Denneval. Il se défend avec son vieux sabre, et la met en fuite. Indemne.


	22 avril : Couffours, paroisse de Malzieu – Un garçon de 15 ans, une fillette de 12 ans – La Bête les surprend alors qu’ils gardent ensemble leurs troupeaux respectifs sur le même pâturage. Le garçon fait face, la fillette derrière lui. Après avoir tourné autour d’eux, la Bête se saisit du garçon, qu’elle mord au visage, le maintenant sous elle avec ses pattes de devant. La jeune fille frappe la Bête avec un bâton pour la faire lâcher prise. Un bûcheron de 28 ans accourt, attiré par les cris, et met la Bête en fuite grâce à sa hache. La fillette est indemne. Le garçon survivra à ses blessures.


	29 avril : Auvers, paroisse de Nozeyrolles – Une fillette de 12 ans – Attaquée alors qu’elle se tient sur le pas de la porte de la maison de ses parents. Des hommes se précipitent, et font fuir la Bête, mais c’est trop tard. La fillette meurt quelques instants plus tard, perdant tout son sang par la blessure béante qu’elle a à la gorge.


	2 mai : Pépinet, paroisse de Venteuges – Une femme de 50 ans – Égorgée. Des hommes venant la secourir éviteront son dépeçage par la Bête. Mais ils sont arrivés trop tard : elle a cessé de vivre.


	4 mai : Chantelouve, paroisse de Nozeyrolles – Une jeune fille de 14 ans – Attaquée alors qu’elle garde des vaches. Dévorée.


	5 mai : Auvers, paroisse de Nozeyrolles – Une jeune fille de 17 ans – Sur la même paroisse, à proximité d’un autre village, une nouvelle jeune fille est dévorée.


	6 mai : Le Besset, paroisse de Nozeyrolles – Une jeune fille de 13 ans – Encore sur le territoire de la même paroisse, une autre jeune fille est dévorée.


	7, 8 et 9 mai : Auvers, paroisse de Nozeyrolles – Trois jeunes filles – La Bête s’acharne dans les alentours du village d’Auvers, où elle tue trois nouvelles jeunes filles en trois jours.


	11 mai : Auvers, paroisse de Nozeyrolles – Trois garçons (10, 11 et 14 ans) – La série noire continue à Nozeyrolles, mais cette fois la Bête repart sans avoir tué, éloignée à grands coups de bâtons par l’aîné des trois garçons qui gardaient des vaches en lisière du bois de la Ténazeyre. Ils sont indemnes.


	19 mai : Servilange, paroisse de Venteuges – La femme Barnier, 45 ans – Elle garde ses vaches sur un pâturage, à proximité d’un bois, alors qu’une grande battue est menée à deux pas de là par les hommes de d’Enneval. Décapitée par la Bête, on retrouvera sa tête, quatre jours plus tard, pendant une autre chasse, très éloignée du lieu de l’attaque.


	21 mai : Mazeirac, paroisse de Saint-Pierre-le-Vieux – Une enfant – La Bête traverse le village sans se presser, quand elle se saisit brutalement d’une enfant, et l’amène à 100 pas de là. Les gens du village la poursuivent. Un coup de fusil est tiré, qui ne l’atteint pas, mais la fait fuir. Par chance, les blessures de la fillette sont superficielles, et elle survivra.


	24 mai : Saint-Privat-du-Fau – Marguerite Martin, 20 ans – Tôt le matin, la jeune fille amène son troupeau de vaches sur une pâture, dans la montagne. Sur le chemin, elle est attaquée par la Bête qui cherche à l’égorger. Deux bouviers qui chargeaient du bois à proximité se précipitent pour mettre en fuite la Bête. Mais les blessures étaient trop profondes : Marguerite mourut trois jours plus tard.


	24 mai : Julianges – Marie Valès, 13 ans, et un petit garçon – Le même jour, quelques heures plus tard, la Bête s’attaque à deux enfants, en lisière d’un bois, sur un pâturage de montagne. Le petit garçon se défend avec un bâton, mais la fille, paralysée par la peur, se laisse emporter. Elle est décapitée, puis dévorée.


	24 mai : Lorcières – Marguerite Bony, 18 ans, et Pierre Tanavelle, 16 ans – Encore le même jour (!) vers 2 heures de l’après-midi, la Bête attaque deux jeunes gens sur un autre pâturage, à quelques lieues du précédent. La Bête immobilise la jeune fille au sol avec ses pattes, et commence à la lacérer. Le garçon l’éloigne avec une baïonnette (dont la lame est longue de 6 pouces). Mais elle ne s’en va pas, et continue à leur tourner autour. Finalement le garçon atteint la Bête avec sa baïonnette, et elle s’éloigne, visiblement blessée.


	24 mai : Saint-Privat-du-Fau – Une femme – À la tombée de la nuit, pour la cinquième fois le même jour, la Bête, bien que blessée, s’attaque à une femme (la servante du curé) dans un village. Elle cherche à l’emporter hors du village, après l’avoir saisie par le cou, mais des hommes se précipitent, et l’éloignent. Légèrement blessée, la servante survivra.


	1er juin : Le Lair, paroisse de Nozeyrolles – Jeanne Hugon, 11 ans – Attaquée alors qu’elle garde les vaches près d’un bois. Emportée et dévorée.


	1er juin : Nozeyrolles – Un petit garçon de 10 ans – Le même jour, dans l’après-midi, un garçonnet est enlevé par la Bête, puis dévoré, sous les yeux de sa sœur impuissante. Celle-ci se réfugie dans un bois, et se cache pendant trois jours. Alors qu’on la croyait morte, dévorée elle-aussi, on la retrouve enfin. Elle a perdu la raison.


	11 juin : Pinols – Un berger – En pleine nuit, il est réveillé brutalement par un bruit inhabituel. Il quitte sa cabane et tombe sur la Bête, qui est en train d’égorger brebis et agneaux. La Bête se retourne contre le berger, mais les chiens de celui-ci la font fuir.


	16 juin : Varennes, paroisse de Julianges – Une fille de 10 ans, nommée Baret – Attaquée par la Bête, elle est défendue par deux bœufs qui lui font lâcher prise. Légèrement blessée, elle survivra.


	16 juin 1765 : Fayrolettes, paroisse de Lorcières – Une petite fille – Le même jour, la Bête s’attaque à une petite fille, qui garde des porcs à proximité du village. Comme les bœufs le matin même, les porcs défendent la fillette et font fuir la Bête. Indemne.


	20 juin : Le Malzieu – Un garçon de 8 ans – La Bête le saisit par un bras, et l’entraîne dans un bois. Des paysans accourus se mettent à sa recherche, en vain. On ne retrouva rien du cadavre du petit garçon.


	21 juin : Masset, paroisse de Ventujols – Une jeune fille de 15 ans – Dévorée au lever du jour.


	21 juin : Pepinet, paroisse de Venteuges – Un garçon de 12 ans – Le même jour, à 8 heures du matin, la Bête attaque un garçon, l’égorge, dévore sa cuisse.


	21 juin : Sauzet, paroisse de Venteuges – Une fille de 15 ans – Le même jour encore, à proximité de la dernière attaque, la Bête décapite une jeune fille et lui arrache un bras.


	21 juin : Sauzet, paroisse de Venteuges – Une femme de 45 ans – Dans l’après-midi, encore le même jour, la Bête égorge une femme, et lui dévore une cuisse.


	21 juin : La Pause, paroisse de Pinols – Un garçonnet, 13 ans, et sa sœur, 10 ans – En fin de journée, pour la cinquième fois, la Bête se manifeste. Elle attaque deux enfants qui gardent des vaches, et entraîne la fille (qui est en train de filer la laine avec une quenouille) dans un bois, sur plus de 250 pas, en la traînant par un bras. Son frère, courageusement, poursuit la Bête et lui fait lâcher prise en la blessant au cou avec une pique. Bien que sérieusement blessée, la petite fille survivra.


	2 juillet : Le Malzieu – Deux hommes – Sur la grand route, la Bête attaque le courrier de Mende, qui marche derrière son cheval en compagnie d’un autre homme, de 60 ans. Il est midi. Le courrier, la baïonnette sous un bras, est en train de râper du tabac. La Bête se jette sur le cheval, le blessant deux fois à la croupe, et s’accroche à lui. Le courrier laisse tomber sa râpe à tabac, et porte un coup de lame de baïonnette à la cuisse de la Bête, qui lâche prise et s’enfuit. Indemne (ainsi que son compagnon de route).


	4 juillet : Broussoles, paroisse de Lorcières – Marguerite Oustallier, 68 ans, et sa petite fille, 12 ans – Alors que la fillette est allée récupérer les vaches, qui ont pénétré dans une parcelle de blé, la grand-mère, assise sur un muret de pierres, est égorgée par la Bête qui la prend par surprise. Accourue aux cris de sa grand-mère, la petite hurle à l’aide et un groupe de paysans se précipite, faisant fuir la Bête, mais il est trop tard : Marguerite a perdu tout son sang.


	10 juillet : lieu-dit non précisé – Deux sœurs de charité (des clarisses) – Alors qu’elles marchent sur une route, elles se trouvent nez à nez avec la Bête. Leurs hurlements attirent des paysans qui travaillent dans un champ voisin. Ils se précipitent et font fuir la Bête. Indemnes.


	17 juillet : lieu-dit non précisé – Deux jeunes garçons – Alors qu’ils gardent un troupeau de vaches, la Bête les surprend. Ils montent dans un arbre. La Bête se dresse, en vain, contre le tronc. Un cavalier, attiré par les cris des enfants, l’éloigne et recueille les deux garçons sur son cheval.


	22 juillet : Auvers – Claude Biscarrat, 9 ans – En fin d’après-midi, le garçonnet est envoyé par son père à la pâture pour chercher des bœufs et les rentrer. Il ne revint jamais. Après trois jours de battues, on retrouva seulement quelques lambeaux de son corps, et ses vêtements (veste et chemise) étrangement intacts (non déchirés).


	27 juillet : Roussillon, paroisse de Ruines – Trois enfants – La Bête attaque les enfants, mais elle est repoussée à coups de bâtons, et elle s’enfuit. Indemnes.


	27 juillet : Servières – Un jeune garçon, Pierre Roussel – Le même jour, dans l’après-midi, alors qu’il est à la moisson avec ses parents, le garçonnet s’éloigne un peu et il est attaqué par la Bête dans les hautes herbes. Elle l’emporte à 500 pas. Les parents, alertés par les cris, délivrent leur enfant en menaçant la Bête avec une fourche. L’enfant survivra, bien que sérieusement blessé à la gorge.


	29 juillet : Sauzet – Un enfant – Dévoré (mâchoire arrachée).


	9 août : Pompeyrenc, paroisse de la Besseyre-Saint-Mary – Jeanne Anglade, 16 ans – Sous les fenêtres du château du comte de Tournon, une jeune bergère est égorgée par la Bête, à deux pas de l’équipage d’Antoine de Beauterne, qui rentrait au château après une battue au cours de laquelle il avait poursuivi la Bête toute la journée avec les chiens. Antoine arrive trop tard : la jeune fille s’est vidée de son sang.


	11 août : Paulhac – Marie-Jeanne Valet, 20 ans, et sa sœur Thérèse, 16 ans – La servante du curé de Paulhac se rend avec sa sœur dans une métairie en traversant à gué une rivière, la Desges. Alors qu’elles traversent une île couverte de saules, la Bête les attaque. Marie-Jeanne se défend avec sa baïonnette (emportée par précaution) et blesse sérieusement la Bête, qui détale en poussant un cri déchirant. Toutes les deux sont indemnes.


	2 septembre : Diège, paroisse de Paulhac – Une jeune fille de 22 ans – Peut-être à cause de sa blessure, la Bête ne s’est pas éloignée de Paulhac, où elle attaque une jeune fille trois semaines plus tard, en vain : deux voisins la font fuir. Indemne.


	8 septembre : La Vachelerie, paroisse de Paulhac – Marie-Jeanna Barlier, 12 ans – À 8 heures du soir, elle est attaquée par la Bête, dans le pâturage où elle gardait les vaches. Celle-ci l’emporte dans le bois voisin. Un jeune garçon qui venait la chercher ne trouve que son bonnet. Il donne l’alerte. Tout le village se lance à sa recherche. On la trouve au petit matin, dans un champ de bruyère, nue, égorgée, la cuisse gauche dévorée.


	11 septembre : Paulhac – Jean Gouny, 30 ans, et deux autres muletiers – Sur la route de Paulhac à Saint-Flour, trois muletiers sont attaqués par la Bête. L’un d’entre eux, Jean Gouny, tire un coup de fusil dans sa direction, sans la toucher. Par contre, celle-ci lui saute dessus, et le prend à la gorge. Ses deux compagnons viennent à son secours et le libèrent de l’étreinte de la Bête, qui s’enfuit. Il survivra à ses blessures, légères.


	12 septembre : Pinols – Jean Teissèdre, vacher, 17 ans, et un autre vacher, 14 ans – Les deux garçons gardent des bœufs dans un pâturage éloigné. À la tombée de la nuit, la Bête les surprend, saute sur l’aîné, qui se dégage de son étreinte, puis sur le plus jeune, qu’elle amène par le bras jusque dans un bois. Jean Teissèdre porte un coup de baïonnette à la Bête, qui s’enfuit. Les deux garçons sont gravement blessés, mais survivront à leurs blessures.


	13 septembre : Pepinet, paroisse de Venteuges – Une fillette de 12 ans – Alors qu’elle garde des vaches à la lisière des bois de la Besseyre-Saint-Mary, elle est emportée par la Bête, puis dévorée. Ses parents ne la voyant pas revenir à la tombée de la nuit, vont à sa rencontre, pour ne trouver que sa coiffe, ses sabots et sa baïonnette, fichée en terre. On retrouvera son corps horriblement mutilé, à l’aurore seulement.


	13 septembre : Julianges – Une fillette – Le même jour, la Bête attaque une fillette, et la dévore.


	2 décembre : Hontés-Haut et Hontés-Bas – Jean Couret, 14 ans, et Vidal Tourneix, 6 ans – Deux garçons de hameaux voisins gardent les vaches dans la bruyère, sur les flancs du mont Mouchet. La Bête les attaque, se saisit du plus jeune, qu’elle emporte par le bras à quelques pas. L’aîné, armé de sa baïonnette, force la Bête à lâcher prise et à s’enfuir. Il est indemne, alors que Vidal Tourneix est blessé profondément, mais survivra à ses blessures.


	10 décembre : Lachamp, paroisse de Chaliers – Deux femmes – Attaquées par la Bête, leurs cris vont leur sauver la vie, car un bûcheron qui se trouvait à proximité se précipite et fait fuir la Bête. Indemnes.


	15 décembre : Paulhac – Un jeune homme – Attaqué, il se défend lui-même et la Bête s’enfuit. Légèrement blessé, il survivra.


	21 décembre : Marcillac, paroisse de Lorcières – Agnès Mourgues, 11 ans – Elle garde son troupeau sur les communaux du village, seule, quand la Bête l’attaque et la décapite, puis dévore sa poitrine.


	22 décembre : Julianges – Deux jeunes filles, 13 et 14 ans – Elles gardent des vaches lorsqu’elles sont attaquées par la Bête, qui renverse l’une d’entre elles. L’autre lui porte secours, alors la Bête se retourne contre elle, et l’emporte dans un bois après l’avoir saisie à la gorge. On retrouvera seulement d’elle ses bras et ses jambes. Sa compagne, légèrement blessée, survivra.
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